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CHANGER LA PLUIE EN ARC-EN-CIEL 
 
Dans le roman de Jane AUSTEN « MANSFIELD PARK », la Tante Norris n'arrivait pas à se réjouir pour sa 
nièce, Fanny Price. Quand le cousin Edward suggérait de donner un cheval à Fanny, Tante Norris objectait que 
c'était un cadeau trop extravagant. Quand Fanny était invitée au bal, Tante Norris pensait que c'était 
inconvenant pour elle d'y aller. Après tout, Fanny n’était pas issue de la branche noble de la famille et ne 
pouvait pas jouir des mêmes privilèges que ses cousins. 
 
Avez-vous déjà connu ce genre de personne ? Un individu qui ne peut pas supporter de voir les autres bénis et 
qui est un vrai trouble-fête. Peut-être êtes-vous comme cela ? Je l'ai été quelquefois. Au lieu de nous réjouir 
avec les autres, soit par jalousie, soit par apitoiement sur nous-mêmes ou tout simplement par mesquinerie, nous 
disons ou agissons comme des rabat-joie. 
 
De nombreux chrétiens, incapables d'accepter la grandeur de la grâce de Dieu, ajoutent des conditions à toutes 
choses pour le salut, de l'adhésion à l'église jusqu'à l'enseignement des enfants. Etre accepté de Dieu ne peut être 
aussi simple que de le croire ! Il n'y a pas de doute, les gens ont besoin de savoir combien Dieu a le péché en 
horreur et combien Il est en colère contre l’humanité. Personne ne peut y échapper à moins de se repentir, les 
genoux en sang, expérimentant une vie de misère et de souffrance morale, afin de prouver la compréhension de 
ce qu'est le péché, suivie par des années de bonnes oeuvres. Etre sauvé, c'est la partie facile ; en réalité monter 
au ciel requiert beaucoup plus d'efforts. 
 
Est-ce le cas ? 
 
Etes-vous encore à vous demander comment Dieu peut-Il inclure chaque être humain dans le bénéfice de la 
grâce, quelle que soit la gravité de ses péchés ? Comment a-t-Il pu payer aux derniers arrivés dans la vigne le 
même salaire qu'à ceux qui avaient commencé le travail à l’aube ? Comment peut-Il accueillir ce fils prodigue 
qui n'a même pas pris le temps de prendre un bain ? 
 
La chose merveilleuse qui permet de comprendre que Dieu est un Etre Trinitaire est un concept simple appelé 
l’inclusion. Le Père, le Fils et l'Esprit s'incluent mutuellement dans toutes choses. Chacun ne fait jamais rien 
sans les autres. L'amour partagé par le Père, le Fils et l'Esprit se déverse sur la création toute entière et nous 
inclut tous, tout être vivant du début jusqu’à la fin. Aucun n'est oublié. Aucun ne doit ressentir la moindre once 
de rejet ou d'abandon – dans cette vie, oui, mais pas avec Dieu. 
 
La portée de cette vérité est énorme. Chaque personne que vous voyez (et celles que vous ne voyez pas – toutes 
celles qui ont jamais vécu) est incluse dans la vie de Dieu. Il n'y a pas d'exception. Certaines choisiront de 
s'exclure elles-mêmes, mais c'est entre elles et Dieu, et ce n'est pas notre problème. Notre affaire, c’est d'aimer 
et d'inclure chaque personne du mieux que nous pouvons et de laisser le jugement à Dieu. 
 
Quelle différence cette compréhension ferait dans les églises de part le monde ! Je ne peux imaginer combien 
d’écrits devraient être réimprimés si cette vérité était acceptée. L’image du pécheur en train de prier deviendrait 
la prière du bien-aimé ou la prière du croyant. Ce petit pont utilisé pour illustrer le gouffre entre Dieu et 
l'humanité ? Allons ! A la place il faut voir les bras pleins d'amour de Dieu, tenant quelqu'un qui peut certes 
avoir besoin d’être lavé, de vêtements propres et d'un repas, mais qui est reconnaissant, heureux et aimé. 
 
Si la Tante Norris avait compris cela, elle aurait pu contribuer non seulement au bonheur de sa nièce mais aussi 
à son propre bonheur. Elle aurait pu changer la pluie qui trouble la fête, en arc-en-ciel, avec des bénédictions 
pour chacun, juste comme Dieu le veut.  
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